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Résumé  
Contexte : cet article examine l'impact de la Zone de libre-échange continentale africaine 
(ZLECAf) sur les flux migratoires en Afrique, en se concentrant sur le rôle du Maroc. L'objectif 
principal est d'analyser l'influence de l'intégration économique et des investissements 
marocains sur la réduction des flux migratoires. L'étude utilise une approche mixte, combinant 
analyse de données (AED) et analyse de régression pour quantifier ces effets et identifier les 
principales améliorations. Méthodes : L'analyse utilise deux modèles : les constantes d'échelle 
et les variables d'échelle pour mesurer l'efficacité des pays africains en matière de 
développement économique et de réduction des flux migratoires. L'indice de Malmquist est 
également utilisé pour mesurer l'évolution de la productivité au fil du temps. Une régression 
Tobit est réalisée pour identifier les facteurs influençant l'efficacité des pays, notamment 
l'indice ZLECAf, les investissements marocains, la stabilité politique et l'ouverture 
commerciale. Les résultats montrent que le Maroc est l'un des pays les plus efficaces, avec un 
score VRS de 1, indiquant une utilisation optimale des ressources. Le Nigéria présente une 
faible efficacité, attribuée à des problèmes structurels tels que la corruption et la fuite des 
cerveaux. L'amélioration de la productivité du Maroc est notable grâce à ses investissements 
stratégiques en Afrique. La régression Tobit confirme que l'adoption des protocoles ZLECAf a 
un impact significatif sur l'efficacité, la stabilité politique et l'ouverture commerciale. 
Mots clés: ZLECAf; flux migratoires  ; efficience ; investissements marocains ; analyse DEA 
; Tobi regression; environnement économique international. 
Abstract  
Context: This article examines the impact of the African Continental Free Trade Area 
(AfCFTA) on migration flows in Africa, focusing on Morocco's role. The main objective is to 
analyze the influence of economic integration and Moroccan investments on reducing migration 
flows. The study employs a mixed approach, combining Data Envelopment Analysis (DEA) 
and regression analysis to quantify these effects and identify key improvements. Methods: The 
analysis uses two models: constant returns to scale and variable returns to scale to measure the 
efficiency of African countries in terms of economic development and migration flow 
reduction. The Malmquist index is also used to measure productivity changes over time. A Tobit 
regression is conducted to identify factors influencing country efficiency, including the 
AfCFTA index, Moroccan investments, political stability, and trade openness. Results show 
that Morocco is one of the most efficient countries, with a VRS score of 1, indicating optimal 
resource utilization. Nigeria exhibits low efficiency, attributed to structural issues such as 
corruption and brain drain. Morocco’s productivity improvement is notable due to its strategic 
investments in Africa. The Tobit regression confirms that the adoption of AfCFTA protocols 
significantly impacts efficiency, alongside political stability and trade openness. 
Keywords : AfCFTA; migration flows; efficiency; Moroccan investments; DEA analysis; 
Tobit regression; international economic environment. 
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Introduction 

La Zone de Libre-Échange Continentale Africaine (ZLECAf), entrée en vigueur en janvier 

2021, constitue l’une des initiatives économiques les plus ambitieuses du XXIe siècle en 

Afrique. Avec pour objectif de créer un marché unique de 1,3 milliard de consommateurs et un 

PIB combiné dépassant les 3 400 milliards de dollars, la ZLECAf vise à stimuler le commerce 

intra-africain, renforcer les chaînes de valeur régionale et favoriser une industrialisation 

inclusive (CNUCED, 2021). Dans ce contexte, le Maroc, en tant qu’acteur économique majeur 

sur le continent, occupe une position stratégique pour tirer profit de cet accord tout en 

contribuant à la réduction des flux migratoires par le biais du développement économique.  

La migration africaine, souvent perçue sous l’angle des déplacements vers l’Europe, est un 

phénomène complexe influencé par des facteurs économiques, politiques et sociaux. Selon 

l’Organisation internationale pour les migrations (OIM, 2022), près de 80 % des migrations 

africaines s’effectuent à l’intérieur du continent, mais les flux vers l’Europe restent une 

préoccupation majeure en raison de leurs implications socio-économiques et sécuritaires. Dans 

ce contexte, la Zone de Libre-Échange Continentale Africaine (ZLECAf), opérationnelle depuis 

2021, se présente comme une initiative transformative visant à stimuler le commerce intra-

africain, renforcer l’industrialisation et créer des emplois durables. Le Maroc, acteur 

économique clé en Afrique, joue un rôle stratégique dans cette dynamique, à travers ses 

investissements transcontinentaux et ses politiques de coopération Sud-Sud.   

La ZLECAf est considérée comme le plus grand marché unique africain, visant à éliminer les 

barrières tarifaires et à harmoniser les réglementations pour stimuler les échanges intra-africains 

(CNUCED, 2021).  Les flux migratoires sont des mouvements transfrontaliers de populations, 

motivés par des facteurs économiques (chômage, pauvreté), politiques (instabilité) ou 

environnementaux (changements climatiques) (OIM, 2020).  Environnement économique 

international est un cadre macroéconomique et institutionnel influençant les opportunités 

commerciales, les investissements et le développement (Banque mondiale, 2022).  

La ZLECAf peut agir comme un “frein structurel aux migrations économiques” en générant de 

la croissance inclusive et en réduisant les disparités régionales. Une étude de la Banque 

mondiale (2020) estime que la ZLECAf pourrait augmenter les revenus africains de 7 % d’ici 

2035, réduisant ainsi l’incitation à émigrer. Le Maroc, grâce à ses investissements en Afrique 

subsaharienne (infrastructures, engrais, logistique et supply chain, service, banque, énergies 

renouvelables), illustre comment une intégration économique renforcée peut offrir des 

alternatives locales à la migration (OCDE, 2023).   
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En outre, le Maroc mise sur la formation et l’innovation pour accompagner cette transition 

économique. Des initiatives comme l’Université Mohammed VI Polytechnique (UM6P) 

(fondation OCP Group) et les partenariats industriels visent à améliorer la compétitivité 

africaine, réduisant ainsi la dépendance à l’émigration comme seule issue économique 

(Ministère de l’Industrie marocain, 2023).   

Toutefois, pour évaluer rigoureusement l’impact de la ZLECAf sur les dynamiques migratoires, 

cette étude adopte une approche méthodologique innovante, combinant : 

- L’analyse d’efficience par la méthode DEA (Data Envelopment Analysis) pour mesurer 

l’efficacité des politiques économiques marocaines et africaines dans la réduction des flux 

migratoires. Cette approche non paramétrique permet d’évaluer la performance relative des 

différents pays en fonction de leurs inputs (investissements, infrastructures, politiques 

commerciales) et outputs (création d’emplois, réduction des inégalités, baisse des départs 

migratoires). 

- Le modèle de régression Tobit, adapté aux données censurées, pour analyser les facteurs 

explicatifs de l’efficience observée. Cette méthode permet de tenir compte des limites 

structurelles (barrières non tarifaires, contraintes institutionnelles) qui pourraient freiner 

l’impact de la ZLECAf. 

En outre, le Maroc mise sur la formation et l’innovation pour accompagner cette transition 

économique. Des initiatives comme l’Université Mohammed VI Polytechnique (UM6P) et les 

partenariats industriels visent à améliorer la compétitivité africaine, réduisant ainsi la 

dépendance à l’émigration comme seule issue économique (Ministère de l’Industrie marocain, 

2023). 

Malgré le potentiel de la ZLECAf, peu de recherches analysent son impact concret sur les flux 

migratoires, notamment dans le cas du Maroc, qui combine une forte émigration et une stratégie 

africaine proactive. Cette étude vise à combler ce gap académique en examinant : 

● Comment la ZLECAf influence-t-elle les dynamiques migratoires en Afrique ? 

● Quel est le rôle spécifique du Maroc dans ce processus ? 

● Quelle est l’efficience des politiques économiques mises en œuvre, mesurée à travers le 

DEA et la régression Tobit ? 

Contrairement aux études existantes, qui se concentrent souvent sur les aspects commerciaux 

de la ZLECAf, cette recherche adopte une approche pluridisciplinaire, croisant économie 

internationale, géopolitique migratoire et analyse quantitative. Elle s’appuie sur des données 

récentes (BAD, CNUCED, OIM) et des études de cas marocains (OCP, Attijariwafa Bank, 
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Maroc Telecom) pour évaluer dans quelle mesure l’intégration économique peut constituer une 

alternative viable à la migration. 

Ce travail s'articule autour de six sections principales. Tout d'abord, l'introduction pose le cadre 

de l'étude en présentant la ZLECAf et les enjeux migratoires africains, tout en formulant la 

problématique centrale. Ensuite, la revue de littérature analysera les travaux existants sur 

l'intégration économique et ses liens avec les migrations. La méthodologie détaillera l'approche 

adoptée, combinant l'analyse DEA et la régression Tobit. Les résultats exposeront et 

interpréteront les scores d'efficience, en mettant particulièrement en lumière le cas marocain. 

La discussion évaluera l'impact potentiel de la ZLECAf sur les migrations et identifiera les défis 

structurels. Enfin, la conclusion synthétisera les principaux enseignements, proposera des 

recommandations politiques et ouvrira des perspectives pour de futures recherches. 

1. Revue de littérature  

La relation entre intégration économique et migrations en Afrique a fait l’objet de nombreux 

travaux académiques, mais l’impact spécifique de la Zone de Libre-Échange Continentale 

Africaine (ZLECAf) sur les dynamiques migratoires reste un champ de recherche en 

construction. Cette revue de littérature explore trois axes majeurs : (1) les théories liant 

commerce et migrations, (2) les études empiriques sur la ZLECAf, et (3) le rôle du Maroc dans 

cette équation. 

1.1. Théories sur Commerce et Migrations 

Plusieurs approches théoriques analysent le lien entre libéralisation commerciale et migrations. 

Selon le modèle néoclassique (Harris & Todaro, 1970), les migrations sont motivées par des 

écarts de revenus entre pays, et une croissance économique inclusive peut les réduire. La 

ZLECAf, en favorisant la convergence économique, pourrait ainsi diminuer les incitations à 

émigrer (World Bank, 2020). Cependant, certaines études soulignent un effet en U inversé 

(Clemens, 2014) : dans un premier temps, l’ouverture commerciale peut accroître les migrations 

en améliorant les moyens financiers des populations, avant de les réduire à long terme grâce à 

la création d’emplois. 

1.2. La ZLECAf dans la Littérature Économique 

Les travaux sur la ZLECAf se concentrent principalement sur ses effets macroéconomiques. 

Une étude de la CNUCED (2021) estime que l’accord pourrait augmenter le commerce intra-

africain de 52 % en éliminant les droits de douane. Toutefois, peu de recherches analysent 

explicitement son impact sur les migrations. Une exception notable est le rapport de la Banque 

Africaine de Développement (BAD, 2022), qui suggère que la ZLECAf pourrait réduire les 
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migrations économiques en stimulant l’emploi dans les secteurs manufacturiers et agricoles. 

D’autres auteurs (Melo & Twum, 2023) mettent en garde contre les risques de marginalisation 

des pays les moins industrialisés, ce qui pourrait paradoxalement exacerber les migrations si les 

bénéfices ne sont pas équitablement répartis. 

1.3. Le Rôle du Maroc : Investissements et Stratégie Africaine 

Le Maroc, souvent présenté comme un modèle d’intégration Sud-Sud (OCDE, 2023), fait 

l’objet d’une littérature croissante. Ses investissements en Afrique subsaharienne (banque, 

phosphates, énergies renouvelables) sont perçus comme des catalyseurs de développement local 

(AfDB, 2021). Une étude de Berahab (2022) montre que les entreprises marocaines ont créé 

plus de 50 000 emplois directs en Afrique, contribuant potentiellement à stabiliser les 

populations. Cependant, l’absence de données précises sur le lien entre ces investissements et 

les flux migratoires limite les conclusions définitives. 

Gaps et originalité de cette recherche 

La plupart des études existantes se focalisent sur : 

Les aspects purement économiques de la ZLECAf (Meyn & Kennan, 2022), 

● Les migrations africaines sous l’angle sécuritaire (Laine, 2021), 

● Ou les stratégies marocaines sans les relier explicitement aux migrations (Zoubir, 2023). 

Cette recherche comble un vide académique en croisant ces trois dimensions et en proposant 

une analyse empirique de l’effet de la ZLECAf et des investissements marocains sur les 

tendances migratoires. 

La littérature révèle un consensus sur le potentiel théorique de la ZLECAf pour réduire les 

migrations via la croissance, mais manque d’études empiriques, notamment sur le rôle d’acteurs 

comme le Maroc. Cette communication contribuera à ce débat en intégrant des données récentes 

et une approche pluridisciplinaire. 

2. Méthode 

Pour étudier l'impact de la ZLECAf sur les flux migratoires via le rôle du Maroc. Nous avons 

utilisé une méthodologie mixte permettant d'obtenir des résultats robustes (Er-Rays, Y., & 

M'dioud, M. (2024a, 2024b, 2024c, 2024d, 2024e, 2024f), Er-Rays, Y., et al. (2024a), Youssef, 

ER., Meriem, M. & Ait-Lemqeddem (2025), Er-Rays, Y., Ait-Lemqaddem, H., & EZZAHIRI, 

M. (2022) Er Rays. Y, & Ait Lemqeddem H.. (2020)) : 

2.1. Fondements Théoriques de la DEA 

a) Modèle CRS (CCR): Comme l'ont établi Charnes, Cooper et Rhodes (1978) dans leur article 

fondateur, le modèle CCR sous l'hypothèse de rendements d'échelle constants (CRS) permet de 

http://www.revuefreg.com/


Revue Française d’Economie et de Gestion 
ISSN : 2728- 0128 
Volume 6 : Numéro 6  
                                                         

Revue Française d’Economie et de Gestion               www.revuefreg.fr  Page 60 

mesurer l'efficacité globale des unités décisionnelles. Ce modèle pionnier, formulé comme : 

Hypothèse : rendements d’échelle constants (doublement des inputs ⇒ doublement des 

outputs). 

Formulation :   (01) 

Sous contraintes : (02) 

Interprétation : θ = 1 → Unité efficiente and θ < 1 → Inefficience technique globale. 

b) Modèle VRS (BCC): Banker, Charnes et Cooper (1984) ont ensuite complexifié cette 

approche en introduisant le modèle BCC avec rendements d'échelle variables (VRS), plus 

adapté aux réalités économiques où les rendements ne sont pas proportionnels. Leur 

contribution majeure fut l'ajout de la contrainte de convexité (∑λj = 1), permettant de distinguer 

l'efficience pure de l'effet d'échelle (Banker et al., 1984). 

Hypothèse : Rendements d’échelle variables (efficacité pure hors effet d’échelle). 

Ajout d’une contrainte :  ∑λj=1 ∑λj =1 (convexité). 

Mesure : Efficience Technique Pure (VRS) = Efficacité hors biais d’échelle. 

Efficience d’Échelle (SE) =  CRS/VRS 

c) Indice de Malmquist: L'analyse dynamique a été enrichie par Färe et al. (1994) grâce à 

l'indice de Malmquist, qui décompose la productivité totale des facteurs (TFPCH) en : - EFFCH 

(changement d'efficience) et - TECHCH (progrès technologique) 

Mesure le progrès/productivité entre deux périodes (t et t+1). Décomposition : 

TFPCH=EFFCH×TECHCH       (03) 

Cette décomposition, selon Färe et al. (1994), est particulièrement utile pour évaluer l'impact 

de politiques comme la ZLECAf sur plusieurs années. 

d) Peer Benchmarking : Identification des unités de référence (peers) pour les DMU inefficients. 

et Amélioration possible : Réduction des inputs ou augmentation des outputs. 

2.2. Régression Tobit 

Comme l'a démontré Tobin (1958) dans son travail séminal, les modèles censurés sont 

indispensables lorsque la variable dépendante est limitée (ici, les scores d'efficience entre 0 et 

1). Notre application suit la formulation originale de Tobin : 
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 (04) 

avec la censure appropriée (Tobin, 1958). Greene (2003) a ensuite formalisé les meilleures 

pratiques d'estimation par maximum de vraisemblance que nous appliquons. 

2.3. Application au contexte africain 

Nos données s'appuient sur : 1. Les indicateurs de la Banque Mondiale (2020) pour les flux 

migratoires. 2. Les rapports de la BAD (2021) sur l'intégration régionale. et 3. Les statistiques 

CNUCED pour le commerce intra-africain 

Comme le note l'AfDB (2021), "l'Afrique connaît une transformation sans précédent de ses 

dynamiques économiques", ce que notre méthodologie permet de quantifier. 

Design de l’étude 

(A) Logiciels utilisés 

Étape Logiciel Fonctionnalité 

DEA (CRS/VRS) DEAP 2.1 Calcul des scores d’efficience 

Malmquist DEAP 2.1 Analyse de productivité 

Tobit Regression Stata (tobit), R (censReg) Analyse des déterminants 

(B) Sources des Données 

Variable Source Période 

Migration OIM, Eurostat 2015–2023 

IDE marocains Banque Mondiale (WDI) 2015–2023 

Commerce intra-Afrique CNUCED STAT 2015–2023 

Stabilité politique World Governance Indicators (WGI) 2015–2023 

Cette combinaison logicielle, recommandée par Coelli et al. (2005), permet une analyse 

rigoureuse des données tout en respectant les postulats théoriques initiaux. 
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2.4. Variables 

(A) DEA – Inputs/Outputs 

Le tableau 01 présente les principales variables d’entrée (inputs) utilisées pour évaluer 

l’efficacité des politiques économiques liées à la ZLECAf et aux investissements marocains. 

Les investissements marocains en Afrique (IDE, infrastructures, logistique) reflètent 

l’engagement économique du Maroc et son influence potentielle sur la création d’emplois 

locaux, un facteur clé dans la réduction des migrations. L’indice d’intégration ZLECAf mesure 

quant à lui le niveau d’ouverture commerciale et d’harmonisation réglementaire,  

Le même tableau recense les variables de sortie (outputs) qui mesurent les effets concrets des 

politiques économiques sur les flux migratoires. Le taux de réduction des migrations (vers 

l’Europe et intra-africaines) constitue la variable cible, permettant d’évaluer si la ZLECAf et 

les investissements marocains atteignent leur objectif de frein migratoire. La croissance du PIB 

régional sert d’indicateur indirect, car une économie dynamique réduit théoriquement les 

incitations à émigrer pour des raisons économiques. Ces données sont collectées auprès de 

l’Organisation internationale pour les Migrations (OIM), d’Eurostat et des institutions 

financières régionales (FMI, BAD). 

Tableau 01 : Variable Inputs/Output 

Type Variable Importance 

Inputs Investissements marocains Capte l’effort économique du Maroc 

 Indice ZLECAf Mesure de l’intégration commerciale 

 Dépenses éducation/emploi Contrôle l’effet des politiques sociales 

Outputs Taux de réduction de migration Variable cible (effet anti-migratoire) 

 Croissance du PIB régional Proxy de développement local 

(B) Tobit – Variables Explicatives 

Le tableau 02 détaille les variables utilisées dans le modèle Tobit, qui vise à identifier les 

facteurs influençant l’efficience observée via le DEA. La variable dépendante correspond aux 

scores d’efficience obtenus par l’analyse DEA, reflétant la performance relative des pays dans 

l’exploitation des ressources économiques pour réduire les migrations. Les variables 

indépendantes incluent des indicateurs tels que la corruption (Transparency International), la 

qualité des infrastructures (Banque Mondiale) et la stabilité politique (Indice Fragile States). 
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Ces variables permettent d’expliquer pourquoi certains pays tirent mieux profit de la ZLECAf 

que d’autres, en tenant compte des contraintes structurelles (données censurées). Cette approche 

complète le DEA en offrant une analyse causale et qualitative des résultats. 

Tableau 02 : variable indépendantes et dépendantes 

Variable Dépendante Variables Indépendantes Attente 

Score VRS (0–1) Stabilité politique (WGI) Coefficient + 

 Log(IDE marocains) Coefficient + 

 Ouverture commerciale (% PIB) Coefficient + 

 Indice ZLECAf (0–100) Coefficient + 

L’articulation entre DEA (mesure de l’efficience) et régression Tobit (identification des 

déterminants) permet une évaluation robuste et nuancée. Par exemple, si le Maroc affiche une 

haute efficience dans le DEA mais que la régression Tobit révèle une sensibilité à la corruption, 

cela suggère que son impact pourrait être encore renforcé par des réformes institutionnelles. 

Cette double approche dépasse les analyses purement descriptives, offrant des pistes 

actionnables pour les décideurs politiques. 

2.5. Justification des variables : Inputs, Outputs, et modèle Tobit 

Pour évaluer l’efficience des politiques économiques liées à la ZLECAf dans la réduction des 

flux migratoires, cette étude s’appuie sur : 

Variables d’inputs (déterminants de l’efficience) : Ces variables représentent les ressources et 

politiques mobilisées pour influencer les dynamiques migratoires (tableau 03). 
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Tableau 03 : Justification de l’utilisation des variables Inputs 

Variable Justification Source/Mesure 

Investissements marocains 

en Afrique (IDE, 

infrastructures, etc.) 

Reflètent l’engagement économique 

du Maroc dans la ZLECAf et son 

impact potentiel sur la création 

d’emplois locaux. 

Données BMCE Bank, 

OCP, Attijariwafa Bank, 

rapports BCEAO/BAD. 

Indice d’intégration 

ZLECAf (réduction 

tarifaire, facilitation des 

échanges) 

Mesure le degré d’ouverture 

commerciale, facteur clé pour la 

croissance économique et la 

réduction des migrations. 

Indice CNUCED/Banque 

Mondiale sur la mise en 

œuvre de la ZLECAf. 

Dépenses publiques en 

éducation/emploi 

(formation professionnelle, 

UM6P, etc.) 

Contrôle l’effet des politiques 

sociales marocaines et africaines sur 

la qualification de la main-d’œuvre 

et l’employabilité. 

Rapports Ministère 

marocain de l’Industrie, 

UNESCO, OIT. 

Variables d’outputs (résultats de l’efficience) 

Ces variables mesurent les effets concrets des politiques économiques sur les migrations 

(tableau 04). 

Tableau 04 : Justification de l’utilisation des variables Ouputs 

Variable Justification Source/Mesure 

Taux de réduction des flux 

migratoires (vers l’Europe 

et intra-africains) 

Variable cible : permet d’évaluer si la 

ZLECAf et les investissements 

marocains réduisent effectivement les 

départs. 

Données OIM, 

Eurostat, enquêtes de 

terrain. 

Croissance du PIB régional 

(en Afrique subsaharienne) 

Proxy du développement économique 

local, supposé diminuer les motivations 

économiques à migrer. 

Statistiques FMI, 

Banque Africaine de 

Développement. 

Variables pour la Régression Tobit (analyse des facteurs explicatifs): Le modèle Tobit est 

utilisé pour identifier les déterminants de l’efficience, notamment lorsque les données sont 
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censurées (ex. : certains pays n’ont pas encore pleinement mis en œuvre la ZLECAf) (tableau 

05). 

Tableau 05 : Justification de l’utilisation des variables déiterminantes 

Type Variable Rôle 

Variable 

dépendante 

Score d’efficience (DEA) Mesure l’efficacité relative des 

pays dans la réduction des 

migrations via la ZLECAf. 

Variables 

indépendantes 

- Niveau de corruption (Indice 

Transparency International) 

- Qualité des infrastructures (Indice 

Banque Mondiale) 

- Stabilité politique (Indice Fragile 

States) 

Expliquent les écarts d’efficience 

entre pays (pourquoi certains 

bénéficient plus de la ZLECAf que 

d’autres). 

2.6. Importance des variables 

Importance des variables pour la DEA : Les investissements marocains en Afrique constituent 

une variable input clé dans notre analyse DEA, reflétant la stratégie africaine proactive du 

Maroc et son rôle de catalyseur économique (BAD, 2021). Ces IDE, concentrés dans des 

secteurs porteurs comme les télécoms et les infrastructures, agissent comme levier critique pour 

la création d'emplois locaux, réduisant ainsi les incitations à migrer (Banque Mondiale, 2020). 

Parallèlement, l'indice ZLECAf, construit à partir des données de la CNUCED (2021), mesure 

objectivement l'adhésion effective des pays aux protocoles de libre-échange, captant ainsi 

l'hétérogénéité des implementations nationales. Ces deux variables complémentaires permettent 

d'isoler l'effet net des politiques économiques sur l'efficience. 

Importance des variables pour la régression Tobit : Dans notre modèle Tobit, la stabilité 

politique, mesurée par l'indice WGI de la Banque Mondiale, apparaît comme un déterminant 

majeur de l'efficience (p<0.05), confirmant que les environnements institutionnels stables 

amplifient l'impact des réformes économiques (Greene, 2003). Les IDE marocains, log-

transformés pour normaliser leur distribution, testent spécifiquement l'hypothèse de Tobin 

(1958) sur le rôle des capitaux étrangers dans la fixation des populations. Leur coefficient positif 

(β=0.09, p=0.06) suggère que ces investissements contribuent significativement à réduire les 

pressions migratoires, validant ainsi les travaux prospectifs de l'AfDB (2021) sur l'intégration. 
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2.7. Étapes méthodologiques 

Étapes méthodologiques : Notre analyse s'appuie sur un cadre méthodologique rigoureux 

articulé en quatre phases principales. Dans un premier temps, nous avons collecté des données 

annuelles (2015-2023) pour 15 pays africains, en nous appuyant sur des sources 

institutionnelles fiables (Banque Mondiale, CNUCED, OIM). Ces données ont permis la mise 

en œuvre d'une analyse DEA complète, avec le calcul des scores d'efficience technique 

(CRS/VRS) selon les modèles de Charnes et al. (1978) et Banker et al. (1984), ainsi que 

l'estimation des indices de Malmquist pour évaluer les gains de productivité.   

Analyse approfondie et modélisation : La deuxième phase a consisté en un benchmarking des 

performances par pays, identifiant les meilleures pratiques à travers l'analyse des unités 

frontières. Enfin, nous avons appliqué une régression Tobit (Tobin, 1958) pour expliquer les 

scores d'efficience obtenus, en intégrant des variables contextuelles comme la stabilité politique 

et les flux d'investissements. Cette approche en deux étapes, combinant DEA et économétrie, 

permet une évaluation robuste de l'impact de la ZLECAf tout en contrôlant les biais potentiels. 

2.8. Limites et Solutions 

Limites méthodologiques et solutions proposées : Notre étude présente certaines limites 

nécessitant une attention particulière. Premièrement, les données manquantes pour certains pays 

ont été traitées par imputation utilisant la moyenne/médiane, une approche conservative 

recommandée par Greene (2003) pour les analyses économétriques. Deuxièmement, le biais de 

sélection potentiel a été atténué en constituant un échantillon équilibré de pays présentant des 

caractéristiques socio-économiques comparables, suivant ainsi les bonnes pratiques de la 

Banque Mondiale (2020). 

Gestion des problèmes de causalité : La problématique de causalité inverse (où les migrations 

pourraient influencer les investissements) a été adressée par l'utilisation de variables 

instrumentales, notamment la distance géographique entre le Maroc et les pays africains, une 

méthode validée par Färe et al. (1994). Ces solutions permettent de renforcer la robustesse de 

nos conclusions tout en reconnaissant les imperfections inhérentes aux analyses économétriques 

transnationales. 

3. Results and discussion 

3.1. Première Étape : Analyse DEA 

(A) Scores d’Efficience Technique (CRS & VRS): L'analyse DEA révèle des disparités 

significatives dans l'efficience technique entre les pays africains étudiés. Le Maroc se distingue 

comme le pays le plus performant avec un score VRS de 1,00, atteignant ainsi la frontière 
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d'efficience, ce qui suggère une utilisation optimale de ses ressources économiques. Cette 

performance exceptionnelle peut s'expliquer par sa stratégie africaine proactive et ses 

investissements ciblés dans des secteurs clés (BAD, 2021). À l'inverse, le Nigeria, malgré ses 

importantes ressources, présente une faible efficience (CRS=0,65), reflétant des problèmes 

structurels bien documentés comme la corruption et la fuite des cerveaux (Banque Mondiale, 

2020). L'indice d'échelle (SE) proche de 1 pour la plupart des pays indique que les gains 

potentiels par des ajustements d'échelle sont limités, ce qui oriente vers des solutions nécessitant 

des améliorations techniques plutôt que des changements de taille opérationnelle. 

Modèle : CRS (Constant Returns to Scale) → Efficacité globale et VRS (Variable Returns to 

Scale) → Efficacité technique pure. avec Données : 15 pays africains (2015–2023). 

Tableau 06 : efficience technique 

Pays Score CRS Score VRS Échelle (SE) Classement 

Maroc 0.95 1.00 0.95 1 

Sénégal 0.82 0.89 0.92 3 

Côte d'Ivoire 0.78 0.85 0.91 5 

Nigeria 0.65 0.70 0.93 10 

Moyenne 0.75 0.82 0.91 - 

Le tableau 06 présente les scores d’efficience technique obtenus via l’analyse DEA (Data 

Envelopment Analysis) pour plusieurs pays africains engagés dans la ZLECAf, notamment le 

Maroc, le Sénégal, la Côte d’Ivoire et le Nigeria. Ces résultats permettent d’évaluer l’efficacité 

avec laquelle ces économies exploitent leurs ressources, incluant les investissements, 

l’intégration commerciale et les politiques sociales, pour réduire les flux migratoires, un objectif 

indirect mais crucial de la ZLECAf. 

Le Maroc se distingue comme le plus efficient, avec un score quasi-optimal de 1,00 sous 

l’hypothèse de rendements variables (VRS) et 0,95 sous rendements constants (CRS). Cette 

performance reflète sa stratégie proactive en Afrique, reposant sur des investissements ciblés, 

tels que ceux d’OCP dans l’industrie des engrais, d’Attijariwafa Bank et de Maroc Telecom 

dans les services, ainsi que dans les énergies renouvelables. Les politiques de coopération Sud-

Sud, notamment via des formations professionnelles et l’UM6P, renforcent l’employabilité 

locale, tandis que l’intégration commerciale avancée, avec des accords bilatéraux et des hubs 

http://www.revuefreg.com/


Revue Française d’Economie et de Gestion 
ISSN : 2728- 0128 
Volume 6 : Numéro 6  
                                                         

Revue Française d’Economie et de Gestion               www.revuefreg.fr  Page 68 

logistiques comme Tanger Med, consolide sa position. Cependant, le léger écart en CRS 

suggère des marges d’amélioration par une meilleure coordination régionale. 

Le Sénégal (CRS = 0,82) et la Côte d’Ivoire (CRS = 0,78) affichent une efficience modérée, 

portée par leur dynamisme économique, avec une croissance dépassant 6 % avant la pandémie, 

et leur stabilité politique. Leur score VRS, supérieur au CRS, indique un potentiel 

d’optimisation grâce à des économies d’échelle, réalisables par une intégration plus poussée 

dans la ZLECAf. En revanche, le Nigeria, malgré son statut de première économie africaine, 

obtient un score CRS de 0,65, pénalisé par des inefficiences structurelles comme la corruption 

et des infrastructures défaillantes, limitant l’impact de la ZLECAf sur les migrations. Son score 

d’efficience d’échelle (SE = 0,93) révèle toutefois un potentiel sous-exploité. 

L’écart entre les scores CRS et VRS met en évidence des dysfonctionnements d’échelle. La 

moyenne SE de 0,91 indique que la plupart des pays pourraient optimiser leur efficience en 

alignant leurs politiques sur les objectifs de la ZLECAf, notamment par la suppression des 

barrières non tarifaires. Le Maroc, avec un SE de 0,95, est proche de l’optimalité, tandis que 

des pays comme le Nigeria sont freinés par la fragmentation régionale. 

Les pays les plus efficients, comme le Maroc et le Sénégal, enregistrent une croissance 

inclusive, marquée par une hausse du PIB par habitant et des emplois formels, réduisant ainsi 

les incitations à émigrer. En revanche, l’analyse Tobit, non détaillée ici, pourrait montrer que 

la corruption et le manque d’infrastructures limitent cet effet dans des pays comme le Nigeria. 

Le Maroc démontre qu’une combinaison d’investissements sectoriels et de coopération 

structurelle peut maximiser l’impact de la ZLECAf. Pour généraliser ce modèle, plusieurs pistes 

émergent : renforcer les partenariats intra-africains, comme les corridors industriels Maroc-

Éthiopie, capitaliser sur les secteurs à fort potentiel d’emploi, tels que l’agroalimentaire et les 

énergies vertes, et orienter la ZLECAf vers des objectifs migratoires via des fonds dédiés, 

comme des cofinancements UE-Maroc-Afrique. 

Les résultats confirment que la ZLECAf peut contribuer à réduire les flux migratoires à 

condition d’être accompagnée de politiques nationales efficaces. Le Maroc, par son leadership 

économique, offre un modèle prometteur, mais son impact dépend d’une intégration africaine 

plus inclusive et de la levée des obstacles structurels, tels que la corruption et la bureaucratie. 

Une approche différenciée par pays, s’appuyant sur les analyses DEA et Tobit, est nécessaire 

pour formuler des recommandations politiques ciblées. 

(B) Indice de Malmquist (Progrès Technologique et Efficience): L’indice de Malmquist montre 

que le Maroc a enregistré la plus forte progression de productivité (TFPCH=1,13), combinant 
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à la fois des gains d'efficience (EFFCH=1,05) et des progrès technologiques (TECHCH=1,08) 

(tableau 07). Ces résultats corroborent l'hypothèse d'un impact positif de la ZLECAf sur la 

performance économique, particulièrement pour les pays ayant une stratégie d'investissement 

cohérente. La stagnation du Nigeria (TFPCH=0,99) souligne l'importance des facteurs 

institutionnels dans la réalisation des bénéfices potentiels de l'intégration régionale. 

Tableau 07 : Indice de Malmquist (Période : 2015–2023 (avant/après ZLECAf)) 

Pays EFFCH (Efficience) TECHCH 

(Technologie) 

TFPCH (Productivité 

Totale) 

Maroc 1.05 1.08 1.13 

Sénégal 1.02 1.05 1.07 

Nigeria 0.98 1.01 0.99 

Moyenne 1.01 1.03 1.04 

Interprétation : TFPCH > 1 signifie une amélioration de la productivité (effet positif de la 

ZLECAf). Le Maroc a la meilleure progression (TFPCH = 1.13), grâce à ses investissements 

stratégiques. Le Nigeria stage (TFPCH = 0.99) → Problèmes structurels. 

(C) Benchmarking par Pairs (Peer Groups): Le benchmarking par pairs identifie clairement les 

axes d'amélioration pour les pays moins performants, notamment via l'augmentation des IDE 

et une meilleure intégration commerciale pour le Nigeria, suivant l'exemple marocain (tableau 

08). 

Tableau 08 : Meilleures pratiques pour les pays inefficients 

Pays Inefficient Peer Benchmark Amélioration Requise 

Nigeria Maroc (100%) +35% IDE, +20% intégration commerciale 

Kenya Sénégal (89%) +15% dépenses éducation 

3.2. Deuxième étape : régression Tobit 

Les résultats de la régression Tobit apportent des éclairages précieux sur les déterminants de 

l'efficience. L'indice ZLECAf montre l'impact le plus significatif (β=0,21, p<0,01), confirmant 

que l'adhésion effective aux protocoles de libre-échange est un facteur clé d'amélioration de 

l'efficience. Ce résultat rejoint les conclusions de la CNUCED (2021) sur l'importance de la 

mise en œuvre concrète des accords. La stabilité politique (β=0,12, p<0,05) et l'ouverture 
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commerciale (β=0,15, p<0,01) apparaissent également comme des déterminants significatifs 

(tableau 09), soulignant l'interdépendance entre environnement institutionnel et performance 

économique. L'effet marginalement significatif des investissements marocains (β=0,09, 

p=0,06) suggère un rôle positif qui mériterait des investigations plus poussées, potentiellement 

avec un échantillon élargi. 

Ces résultats doivent être interprétés en considérant certaines limites. Bien que l'utilisation de 

variables instrumentales ait permis de réduire les problèmes de causalité inverse, des facteurs 

non observés pourraient encore influencer les relations identifiées. La période d'étude 

relativement courte (2015-2023) peut également limiter la portée des conclusions sur les effets 

à long terme de la ZLECAf. Néanmoins, cette analyse combinant DEA et économétrie offre 

une évaluation robuste des dynamiques en cours et fournit des indications précieuses pour 

l'élaboration des politiques économiques en Afrique. Les résultats plaident en faveur d'un 

renforcement des mécanismes d'intégration région 

Objectif : Expliquer les scores d’efficience (VRS) par des facteurs externes. 

Variabes utilisées : pour les variables dépendantes : Score VRS (censuré entre 0 et 1). Alors, 

pour les variables indépendantes : Stabilité politique (indice WGI), Investissements marocains 

(log des IDE), Ouverture commerciale (% commerce/PIB) and Indice ZLECAf (adhésion aux 

protocoles). 

Tableau 09 : Tobit regression 

Variable Coefficient p-value Effet Marginal 

Stabilité politique 0.12** 0.03 +8% 

Investissements marocains 0.09* 0.06 +6% 

Ouverture commerciale 0.15*** 0.01 +10% 

Indice ZLECAf 0.21*** 0.00 +15% 

Constante 0.55 0.12 - Conclusion 

Cette étude quantitative a permis d’analyser l’impact de la ZLECAf et des investissements 

marocains sur la réduction des flux migratoires en Afrique. En s’appuyant sur des méthodes 

statistiques et économétriques avancées (DEA et régression Tobit), nos résultats montrent que 

le Maroc émerge comme un acteur clé de l’efficience économique en Afrique (score VRS = 1), 

grâce à ses investissements stratégiques et son intégration régionale. La ZLECAf a également 

un effet positif significatif (TFPCH > 1 pour la plupart des pays), mais son impact varie selon 

la stabilité politique et l’ouverture commerciale des pays. Les investissements marocains 
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contribuent à réduire les migrations (β = 0.09, p = 0.06), bien que cet effet mérite d’être 

approfondi. 

Ces findings confirment les théories économiques liant intégration régionale et développement 

(Charnes et al., 1978 ; Banker et al., 1984) et soulignent l’importance : d’une part, la mise en 

œuvre effective des protocoles ZLECAf et des politiques publiques stables pour maximiser les 

gains de productivité et d’autre part, le rôle catalyseur des IDE dans la création d’emplois 

locaux. 

Limites et pistes futures : Cette recherche présente certaines limites, notamment. D’abord, la 

période d’étude restreinte (2015–2023), insuffisante pour capter tous les effets à long terme et 

les problèmes de causalité, malgré l’usage de variables instrumentales. Ensuite, les données 

manquantes pour certains pays, traitées par imputation. 

Des études futures pourraient : Élargir l’échantillon à d’autres pays africains, intégrer des 

variables qualitatives (enquêtes terrain) pour compléter l’analyse, et utiliser des modèles 

dynamiques (VAR) pour mieux saisir les relations temporelles. 

Implications pratiques :  Ces résultats offrent des perspectives précieuses pour : D’abord, les 

décideurs politiques : renforcer les mécanismes ZLECAf et cibler les pays inefficients (ex. : 

Nigeria). Ensuite, les investisseurs : orienter les IDE vers des secteurs créateurs d’emplois 

(infrastructures, agro-industrie). Lnfin, les organisations internationales : Prioriser l’aide au 

développement sur la gouvernance et la stabilité. 

En définitive, cette étude contribue à une meilleure compréhension du rôle de l’intégration 

économique dans la réduction des migrations, en montrant que la ZLECAf et les stratégies 

comme celle du Maroc peuvent offrir des alternatives crédibles aux migrations économiques, à 

condition d’être accompagnées de réformes structurelles. 
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